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Seance du 15 novembre 1923.

P. Bai.avoine. — Eaux salfatees calciques de Confignon.

Le village de Confignon possede, sur le versant sud du

coteau de Bernex, trois fontaines alimentees par de l'eau de

source; leur debit est variable selon la saison et l'humidite du

sol et du sous-sol. C'est dire que le lieu de leur captation doit
etre peu profond et probablement sur quelque point de ce

coteau. Notre attention a ete attiree sur le fait, extraordinaire

pour notre canton, qu'elles contiennent une quantite tres forte
de sulfate de calcium. En elfet, sur la centaine de fontaines

publiques reparties sur Jes diverses communes genevoises et

alimentees par des sources locales analogues, aucune ne pre-
sente actuellement une composition semblable et ne contient
autant de matieres minerales en dissolution. Le hameau de

Lully, voisin, possedait aussi une fontaine d'une meme composition

et provenant probablement des memes lieux de captation,
mais celle-ci a ete depuis quelque temps desalfectee et ll n'est

plus possible de prelever avec sürete un echantillon de son

eau.

Confignon Lully Vittel
Fontaine sise Croix de Chemin de Place du (Bernex) (Vosges)

Chavan Perly Tilleul
date du preiev. 30 VII 192 26 IV1923 —
temp, de l'eau 13° 12° -19° — —
debit p. minute 3 litres 2 litres 2 litres — —
residu sec ä 100° 1764 mg 1693 mg 1040 mg 1490 mg —
residu sec k 170° 1473 » 1416 » 894 » 1220 -> —

oxydabilite 2,4 2,4 2,2 1,4 —
alcalinite 34,5 32,0 31,0 35,0 30,5

Co2 combine 153 mg 141 mg 136 mg 154 mg 134 mg
I N,Os 5 » 5 » 5 » — —

CI 16 » 19 » 20 » — —
i so3 657 » 642 » 329 » 589 » 514 »

CaO 542 » 506 » 342 » — 347 »

Mg 0 79 >> 95 » 31 » — 80 »

alcalis 10 5 >> 10 » ~
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On pourra combiner comme on voudra ces elements; mani-
festement, les sulfates de chaux et de magnesie predominent
et sont la cause de la forte mineralisation de ces eaux. A ce

point de vue, elles soutiennent la comparaison avec les eaux
minerales des Vosges, d'un usage therapeutique, de Contrexe-
ville, Vittel, Martigny-les-Bains, etc. Evidemment, elles ne

peuvent pas etre utilisees comme eaux de table au sens hygie-
nique du mot, parce que beaucoup trop dures; mais aucune
autre propriete ne permet de les condamner sous ce rapport,
Leur composition n'est d'ailleurs pas absolument permanente,
comme je 1'ai deja constate, notamment durant 1'ete sec de

1921 oü le trait special qui les caracterise, etait encore plus
accuse. (Test done au triple point de vue geologique, hydro-
logique et hygienique, sans parier de leur interet local, que ces

eaux nous ont paru dignes d'attention.

J. Carl. — Un nouvel habitat du Scorpion en Suisse.

Parmi les especes mediterraneennes qui du sud, du sud-

ouest et du sud-est sont venues enrichir notre faune, il y en

a qui reclament plus d'interet que d'autres. soit parce qu'elles
n'liabitent que certaines localites offrant des conditions de

temperature toutes speciales et deviennent ainsi des formes
mdicatrices pour l'ecologiste, soit parce que seuls representants
d'un groupe allogene elles contrastent d'une facon remarquable
avec les types courants de notre faune. Ces deux raisons peuvent
se combiner pourdonner ä certains de ces immigrants un attrait
tout particulier et justifier une etude tres detaillee de leur repartition

sur notre sol. II en est ainsi de la Mante religieuse, de la

Scutigere et du Scorpion. En ce qui concerne ce dernier, on sait

qu'il habite le Valais moyen, le Tessin et It s vallees meridionaies

grisonnes de Mesocco, Bregaglia et Poschiavo. Comme Fa

demontre R. de Bessert, en 19171, on avait confondu sous le

terme de Scorpion, deux especes bien distinctes, VEuscorpius
italicus (Herbst), qu'on trouve au Valais et au Tessin, et YE.

germanus C. L. Koch, que j'ai recolte dans la vallee de Poschiavo.

1 Cat. des Invertebres de la Suisse, Fase. 10, 1917.
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